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Objectif du document 

Le document d‘opérationnalisation vise à décliner les orientations stratégiques de la phase 3 

du PANGIRE (2023–2025) en actions concrètes, planifiées et budgétisées. Il a pour ambition 

de structurer la mise en œuvre de la GIRE à l’échelle nationale et locale, en s’appuyant sur un 

cadre de gouvernance renforcé, notamment à travers l’installation d’un comité de pilotage 

chargé de conduire les réformes institutionnelles et juridiques nécessaires. 

 

Résumé stratégique 

Le PANGIRE constitue un instrument stratégique de planification pour une gestion durable et 

intégrée des ressources en eau au Bénin. Après deux phases précédentes, la troisième phase 

ambitionne de rendre effectif le dispositif GIRE sur le terrain. Elle repose sur cinq objectifs 

spécifiques touchant à la gouvernance, la connaissance, la mobilisation des ressources, la 

coopération et le renforcement des capacités. Le financement nécessaire pour la 

concrétisation de ce plan est estimé à plus de 17 milliards de FCFA. Cette phase introduit une 

gouvernance améliorée, une approche axée sur les résultats, une meilleure prise en compte 

du genre et du Nexus Eau-Sécurité alimentaire-Énergie. 

 

Méthodologie d’élaboration  

L’élaboration du document d’opérationnalisation de la phase 3 du PANGIRE s’est appuyée sur 

une approche qualitative, participative et consultative.  Le processus a notamment été jalonné 

par des ateliers de concertation organisés entre 2019 et 2022 à Cotonou, Grand-Popo et 

Bohicon, mobilisant un large éventail d’acteurs autour de l’évaluation de la phase 2 et de la 

co-construction des actions de la phase 3. Il a été enrichi par une évaluation approfondie 

réalisée par un cabinet spécialisé, garantissant une planification alignée sur les enjeux 

nationaux et internationaux de la GIRE. 

 

Aspects clés du document 

La phase 3 du PANGIRE s’appuie sur les enseignements tirés des phases précédentes, 

marquées par un manque de coordination, une faible application des textes juridiques, une 

absence de redevabilité et une implication limitée des acteurs locaux. On relève également 

les lacunes dans la mise en œuvre du cadre juridique, notamment la loi n°2010-44 sur la 

gestion de l’eau et l’absence d’une loi spécifique sur l’usage de l’eau en agriculture. Le 

diagnostic met aussi en évidence un cadre institutionnel peu fonctionnel, aggravé par un déficit 

de ressources humaines qualifiées, ce qui renforce la nécessité de consolider les capacités 

techniques et organisationnelles des institutions chargées de la GIRE. 

 

Pour y répondre, le document d’opérationnalisation du PANGIRE prévoit plusieurs réformes 

majeures, dont la création de l’Agence Nationale des Barrages et Bassins Hydrographiques 

(ANBBH), le renforcement du cadre légal et l’opérationnalisation du Fonds National de l’Eau 

(FNEau). Il intègre également des dimensions transversales innovantes, telles que l’approche 

genre transformationnel et le Nexus Eau–Énergie–Sécurité alimentaire, dans un contexte de 

changements climatiques croissants. À ce titre, il prévoit notamment une participation accrue 

des femmes dans tous les organes de la GIRE, concrétisant ainsi cette approche. 

Doté d’un budget prévisionnel de 17,3 milliards de FCFA sur trois ans, le PANGIRE 3 se 

décline en 15 actions prioritaires. Il mobilise un large éventail d’acteurs étatiques et non 

étatiques, ainsi que des partenaires techniques et financiers tels que la GIZ, la coopération 

néerlandaise et la Banque mondiale. L’enjeu est de mettre en place une gouvernance de l’eau 
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plus efficace, fondée sur la planification, la responsabilisation et le suivi-évaluation des 

résultats. 

La stratégie de mise en œuvre repose sur l’activation et la coordination des comités de 

bassins, la redynamisation des organes clés tels que le Comité de Pilotage, le Conseil National 

de l’Eau (CNE) et la Commission Interministérielle de l’Eau, ainsi que sur l’internalisation des 

outils de gestion à tous les niveaux. Une attention particulière est accordée à la capitalisation 

des expériences locales et à l’intégration des dynamiques communautaires dans les 

mécanismes décisionnels. 

 
Tableau : Objectifs, budget et financement du PANGIRE 3 

Objectifs Stratégie de financement 

Général Finaliser la réforme du cadre de gestion pour que la 
GIRE soit une réalité sur le terrain à travers ses 
organes s’appuyant sur l’arsenal juridique et les outils 
de gestion 

 
 
 
 
- Budget national 

 
- Fonds national de l’eau 

 
- Aide extérieure à 

différentes échelles 

SP1 Améliorer le cadre institutionnel, juridique et la 
coopération internationale 

SP2 Développer la GIRE au niveau central et dans les 
bassins hydrographiques 

SP3 Développer la connaissance et le suivi des ressources 
en eau, des usages et des risques liés à l’eau 

SP4 Assurer la mobilisation et la valorisation des 
ressources en eau dans une approche GIRE 

SP5 Développer les compétences pour la gestion durable 
des ressources en eau 

Budget Estimatif (FCFA) 17 334 800 000 

 

 

Conclusion et perspectives 

Le document d’opérationnalisation de la PANGIRE anticipe l’après-2025 avec l’idée d’évoluer 

vers un Programme National de Gestion Intégrée des Ressources en Eau, afin de pérenniser 

les acquis et d’institutionnaliser la GIRE dans une logique de développement durable à long 

terme. 

Retrouvez l’intégralité du document en 
scannant le code QR. 


